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JEUNES CHRETIENNES VALAISANNES AU TRAVAIL

(1937-1945): un hasard d'archives

Jerome Meizoz

EN DECEMBRE 2010, PAR HASARD, JE SUIS TOMBE SUR UNE LIASSE

d'archives abandonnees dans le grenier de la maison familiale: le

dossier de la section villageoise de la Jeunesse agricole catholique (J.A.C.)

qua preside ma tante, Laurette Vceffray (1920-1999) ä Vernayaz, en
Valais. Trois porte-documents cartonnes, ornes de calligraphies aux

effigies de la J.A.C.: une croix ceinte d'un rameau. Chacun conrenait
des documents de nature diverses plus ou moins classes, dates de 1937 ä

1945: des lettres manuscrites de membres, propagandistes et aumoniers ;

des Statuts et reglements ; des brochures officielles du mouvement
(venues de France) ; des numeros &Etude et Action, puis du Bulletin
d'action; quelques exemplaires de La Jeunesse ouvriere, organe de la

J.O.C. (Jeunesse ouvriere chretienne), et des numeros de l'Echo illustre
de 1943 ; des proces-verbaux manuscrits des cercles jacistes dans deux
cahiers bleus ; deux carnets de notes noirs, ou Laurette preparait les

reunions ; des formulaires d'affiliation ; des rapports dactylographies
emis par le Centre cantonal; enfin, divers manuscrits epars, le plus
souvent les copies de chansons et prieres jacistes. Ces archives constituent

la partie emergee des papiers de Laurette Vceffray entre ses dix-sept
et ses vingt-cinq ans. Elles permettent un modeste acces ä une part de

sa jeunesse.

Dans un livre ä paraitre, Temps mort (Editions d'en bas, 2013), j'ai
voulu raconter cette histoire de mon point de vue tres personnel, sans

pretendre ä un travail historique neutre. La liasse empoussieree a done
attendu plus de cinquante ans. Je n'ai pas souvenir d'avoir entendu ma
tante parier de la J.A.C. qui avait ete la grande affaire de sa jeunesse.

Tempipassati, periode revolue, l'organisation n'existait plus et le monde
avait change... Ä explorer longuement cette liasse d'archives, la capacite
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des institudons (ici la J.A.C., adossee ä l'Eglise) ä faijonner les humains
m'a impressionne. Rien de tel que ce dossier d'archives pour mesurer
combien les individus sont pour une large part l'expression de rapports
sociaux: dans la vie la plus ordinaire, un ceil attentif peut lire du social

singularise et de l'histoire sedimentee. Gramsci a cette expression

incroyable, dans ses Cahiers de Prison, qui pourrait resumer tout mon
livre: «L'homme est un site archeologique vivant».

Creee en France en 1929, la J.A.C. emane du catholicisme social,

promu par l'Encyclique Rerum novarum de Leon XIII. Celle-ci rejette
dos ä dos le liberalisme et le socialisme et deploie la mission sociale de

l'Eglise dans les milieux populaires: rechristianisation, education, mais

aussi soutien aux families pauvres. Durant la Seconde Guerre mondiale,

sous l'occupation allemande, la J.A.C. fran^aise se trouve proche de la

Revolution nationale promulguee par le regime de Vichy. Cependant,
des 1943, de nombreux responsables, attaches ä l'idee de democratic
chretienne et ä la mission sociale de l'Eglise, s'en desolidarisent et entre-

prennent quelques initiatives individuelles en faveur de la Resistance.

Madeleine Allaire, du departement de l'Eure, premiere presidente de la

J.A.C.F. de 1939 ä 1943, temoignera en 1989:

«Des responsables et aumoniers etaient certainement plus informes, plus
lucides, mais moi je ne me souviens pas ä cette epoque avoir analyse les

mefaits profonds du Nazisme... [...] Travail-Famille-Patrie correspondait

aux sentiments de mon milieu ; mon fond culturel y adherait. Cela m'a
drolement fait reflechir, apres, sur les conditionnements qui aveuglent!»
(Citee par Cordellier 2008: 12).

Petite sceur de la J.O.C. (1926) et contemporaine de la J.E.C.
(Jeunesse etudiante chretienne), la J.A.C. franchise compte, en 1938,

87 federations et 1600 sections, soit environ 20 000 adherents. S'y

ajoute l'organisation reservee aux filles, la J.A.C.F., qui compte pres de

1000 sections et 84 federations en 1940. Apres ce succes fulgurant, elle

decline des les annees 1950 pour disparaitre au cours de la decennie

suivante.

En Suisse, la J.A.C. se survit dans la J.R.C. (Jeunesse rurale
chretienne) dont ma grande soeur faisait encore partie quand j'avais huit ou
neuf ans. Ensuite, plus rien. Tout un monde d'action catholique rurale
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qui avait mobilise des dizaines de milliers de jeunes gens, s'effacait. Au
moment de la «defense spirituelle» de la Suisse, des 1939, ce mouvement
a joue un grand role, puisqu'il touchait jusqu'au moindre village de

montagne. II illustre ä merveille la penetration de la hierarchie eccle-

siastique au sein des populations rurales. Le caractere militant voire
militaire de sa structure n'a rien ä envier aux organisations fascistes

et communistes qui fleurissent en Europe dans les annees 1930. Ma
lignee familiale reprenait vie dans ses gestes quotidiens mais aussi aux

prises avec l'ouragan de la grande Histoire. Tant il est vrai que celle-ci

s'esquisse sur les cartes d'etat-major, dans les parlements et les conseils

d'administration, mais aussi quelle s'eprouve au quotidien chez tous

ceux qui la subissent, et qui la font. Et ne savent pas assez, helas, qu'ils la

font. Ce jeu d'echelles entre la vie ordinaire d'un village et la tourmente
mondiale qui approche, ä la fin des annees 1930, m'a fascine.

Temps mort
(extraits, © Editions d'en bas, 2013)

D'une basse de vieux papiers, abandonnes dans une malle depuis
la derniere guerre, le vieux gamin extrait au hasard une enveloppe sur

laquelle il lit, en pleins et delies:

«Pour Mademoiselle Laurette V., presidente des JAC».

La lettre date de 1942, l'encre a päli, l'enveloppe jaune a vire vers la

braise tachee. Ce nom, c'est celui de sa tante qu'on y designe comme
«propagandiste». Le mot frappe le vieux gamin. De quoi Laurette a-t-
elle bien pu faire la propagande Dix ans apres sa mort, la basse de

documents a resurgi. Le gamin a connu cette femme dans une autre vie,
desertee de la jeunesse. Elle avait veille sur lui comme une grand-mere,
cuisinant ä son retour de l'ecole, preparant le lit oü il couchait tous les

soirs que le pere ne rentrait pas.
Visiblement, la tante avait souhaite conserver ces papiers. Yu leur

etat, eile les avait classes, puis negliges, sans doute oublies. Ces activites

de «presidente des J.A.C.» avaient marque sa vingtaine. Sa premiere
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responsabilite ou fonction hors de la famille. Puis eile est morte la

derniere annee du siecle, l'ancien gösse avait dejä passe la trentaine. II
connaissait mal la jeunesse de celle qui lui avait tenu lieu de mere ou

peut-etre de grand-mere.
Un cahier bleu intitule Cercles reunit tous les proces-verbaux des

reunions, inscrits au crayon de sa main. II s'ouvre sur une citation:

«Les ames s'allument les unes aux autres comme des flambeaux.»

L'image, convenue, reste efficace: Tame, flamme en attente de se

communiquer. La foi: une contagion incendiaire du groupe. Le voilä au
seuil de passions trepassees. Le vieux gamin parcourt le cahier bleu oil les

ordres du jour, presque identiques, se succedent mois apres mois:

«Cercle du 15 sept. 1943

1. Chant — Priere jaciste
2. Meditation: Notre Dame des 7 douleurs

3. Revue d'influence: Qu'avons nous fait pour etre vraiment des

travailleuses chretiennes

Exactitude ä la messe.

4. Cercle: Au service de la Patrie.

5. Divers. Journee föderale d'Actions de graces. Que faisons-nous

Communion de groupe aux intentions de la J.C.R.
Heure d'adoration commune ?»

Les themes de meditation et de formation se succedent: «La loi
divine du travail», «Notre situation de jeunes campagnardes», «La

souffrance de notre vie de travail», «L'attitude des employees agricoles».

Parmi les «Divers», des projets recreatifs, «Theatre a Fully» ou promenade

jaciste. Mais aussi les questions d'intendance: «Cotisations»,
«Vente d'agendas», «Quete», «Tombola J.O.C. — J.A.C.», «Billets ä

vendre — Lots ä fournir».

*

Meme apres avoir compare plusieurs documents, le vieux gamin
comprend mal ce sigle de J.A.C., souvent assorti d'un autre, J.O.C. II
ne saisit pas le sens de l'expression «jeunesse jaciste» dont parle ä chaque
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page le cahier bleu de Laurette. «Jaciste» tout de suite lui rappelle
«fasciste» : apres tout, les documents portent des dates eparpillees entre
1937 et 1945... Ä l'aide de brochures et de journaux de la liasse, il par-
vient ä identifier les «Jeunesses agricoles catholiques», une organisation
internationale du clerge, fondee en France en novembre 1929 sur le

modele de la J.O.C. («Jeunesse ouvriere catholique») active quant ä

eile depuis 1926. Organisation du catholicisme social, elle propose
une alternative aux mouvements ouvriers socialistes, toujours plus

puissants depuis les dernieres decennies du 19c siecle. Congue comme

un mouvement de masse, la J.O.C. suisse tient en aoüt 1944 un Congres
national regroupant, selon les organisateurs, 20 000 participants. A cette

occasion, les conseillers federaux conservateurs Philippe Etter et Nello
Celio publient des lettres de felicitations aux militants.

En 1933 se constitue la J.A.C.F. de France, section feminine du

mouvement qui s'elargit a d'autres pays d'Europe, notamment les

regions francophones de Belgique et de Suisse. Ainsi la section J.A.C.F.
«Christ-Roi» de Vernayaz existe des 1935. En 1937, elle compte 18 affi-
liees et environ 30 sympathisantes, sur une soixantaine de jeunes filles de

15 ä 30 ans que compte la commune. Laurette en prend la presidence

en 1940, l'annee de ses vingt ans. Sa soeur Judith en est membre et sa

tante, Marthe Pache, joue le role de tresoriere depuis quelques annees.

Dans le cahier bleu, la presidente note, toujours au crayon, les noms
des membres, par quartier. Aux «Sondzons» : Judith, Gilberte (puis son

nom est trace, apres sa mort de tuberculose), Louise, Anna, Laurette,

Anne, Emma, Esther, Simone, Lydie, Nelly, Madeleine, Germaine,
Francine, Carmen, Lucie. Ä «Mieville» : Marthe, Julia, Fiedwige, Renee,

Alphonsine, Berthe, Marie-Louise, Marcelle, Rosa, Jeannette. Certains

noms rappellent au vieux gamin des dames dejä ägees dans son enfance:

Laetitia, n'est-elle pas devenue Soeur Laetitia, celle qui administrait le

sanatorium ou il s'est fait soigner en 1971 Agnes, elle, a fini par obtenir
des succes regionaux comme ecrivain populaire, avec plusieurs recits

edifiants publies jusque dans les annees 1980.

L'Eglise veut «refaire une classe rurale franchement chretienne»

tout en preparant les jeunes ä la modernite, lui apprend la brochure
La J.A.C.F. pourquoi comment (1936). L'organisation joue un
role collectif important, elle rassemble une partie de la jeunesse des

provinces. En 1950, 70 000 jeunes jacistes venus des quatre coins
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du pays se rassemblent ä Paris, au Pare des Princes. lis seront encore
20 000 ä Annecy en 1959. Le mouvement s'essouffle ensuite, puis
s'efface au cours des annees I960. La grande sceur du gamin etait

encore membre de la «Jeunesse rurale chretienne», forme tardive de

la J.A.C., au debut des annees 1970. Crepuscule pour la discipline
clericale: desormais les jeunes reclament la liberte. Le mouvement
hippie est ä son apogee. Peace and love, fin tragi-comique de la guerre
du Vietnam. Et les images entetantes, les chevelures proliferantes dans

le film de Milos Forman, Hair (1979).
La J.A.C. d'avant-guerre cree des «cercles» dans les villages, les

organise dans les cantons catholiques, puis au plan national. Elle dispose

d'un mensuel, La Gerbe, «organe de jeunesse Valais-Jura», fonde ä

Porrentruy mais publie ä Sion. S'y ajoute Etude et Action qui devient

en 1939 Bulletin d'aetion mensuel, edite ä Fribourg. On publie aussi des

brochures envoyees ä tous ses membres. Laurette dispose du mensuel La
Vie Mariale, editee par l'ceuvre Saint-Augustin, de quelques numeros
de l'Echo illustre, hebdomadaire catholique publie ä Geneve depuis
1929. (Laurette demeure abonnee toute sa vie ä ce magazine, comme au

Courrier de Geneve, dont le glissement vers la gauche, ä partir des annees

1990, la laissera perplexe.) Elle lit aussi Questions morales de vie conjugale.

Directives de Sa Saintete Pie XII (1951). Mais eile decouvre aussi Franqois
Mauriac par ses romans sages et troubles: Le Nceud de viperes, Genitrix,
Therese Desqueyroux. Premiere timide sortie, sans doute, hors du cocon
de la bien-pensance. Maillage ideologique parfait, comme sait le faire

l'Eglise de Rome depuis des siecles. Le vieux gamin pense, avec le

sourire, que l'organisation ressemble ä s'y meprendre ä celle des militants
communistes du moment: sections, bulletins, drapeaux, rencontres,
chants de ferveur... Quelque chose melant la discipline militaire, le

scoutisme et la bureaucratie ecclesiastique.

Une filiere parallele, structuree sur le meme mode, la J.O.C. (Jeunesse

ouvriere catholique), regroupe les jeunes travailleurs. Les travailleurs

catholiques participent au mouvement de «defense spirituelle de la
Suisse» lance en 1939 par le Conseil federal. On fait circuler la brochure
LesJeunes au service de la Patrie, editee ä l'occasion de la Mobilisation et de

Noel 1939. Le mouvement jociste, comme il se nomme, fait campagne
«contre les injustices». Avec leur propre definition, parfaitement inverse

de l'usage anarchiste ou socialiste de cette notion, ä qui ils la disputent:
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«Est-ce que trop souvent. sous pretexte de faire valoir ses droits, on ne

commet pas des injustices
Un jeune travailleur fait decouvrir ä fun de ses camarades de travail que le

manque de conscience professionnelle est une injustice.
Un employe qui avait une dette est alle s'entendre pour rembourser celle-ci
dans un temps et suivant un mode determine.

Un jeune, ayant compris qu'arriver deliberement en retard au travail est une

injustice, fait des efforts pour arriver ä l'heure, depuis ce jour.
Certains font effort pour payer plus regulierement leurs cotisations, primes
d'assurances, etc.

Reparation des injustices commises, preoccupation d'avoir en tout et pour
tout une attitude parfaitement juste et, par cet exemple, eveiller chez les

autres le desir d'en faire autant.»

Laurette anime done le groupe de jeunes filles jacistes, les convoque
chaque mois pour un «cercle», organise les congres annuels, correspond
avec le Centre cantonal situe ä Sion. Les militantes des sections

voisines lui rendent rapport de leurs aedvites et eile dresse le sien pour
ses superieurs. A eile de lire les «Orientations» et «Lettres aux propa-
gandistes» signees par l'aumonier de Sion, qui repandent la parole
de l'organisation jusque dans les foyers. Ä eile de rediger, dans deux
cahiers bleus d'ecoliere, compte rendu des soirees, prieres, informations

jacistes, echange d'experiences, cotisations, preparation des rencontres
romandes. Laurette aime ä prendre des responsabilites. Ä l'Ecole de

Commerce, sous la houlette d'une religieuse frangaise, eile a ete mieux
formee que la plupart des autres filles de paysans. Elle ecrit avec facilite,

parle parfois en public. Le vieux gamin lit l'allocution de 1941, ecrite de

sa main, prononcee devant la section qu'elle preside:

«En 1938-39 nous avons etudie le travail paysan. Nous avons vu que le

travail a une valeur infinie, ä condition qu'il soit offert. [...] Nous avons
etudie l'annee derniere [1940] la Patrie. Par nos cercles nous avons vu que
la patrie est le milieu providentiel oil Dieu nous a places pour faire notre
salut. L'amour de la patrie est done inne en tout homme et nous avons
devoir de la garder, cette Patrie, non seulement contre toutes les influences

et les attaques du dehors, mais aussi contre les institutions qui minent son

pouvoir du dedans. Nous avons bien compris que le pouvoir dont sont
investies nos autorites et que nous devons le respecter et le faire respecter.
[...] Soutenir nos autorites sans toujours chercher le pourquoi des choses en
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pensant qu'elles agissent pour le grand bien du pays en sachant des choses

que nous ne connaissons pas.»

Une constante de la «propagande» jaciste, comme eile se nomme,
concerne la sacralite du travail paysan et la stricte division des roles

sexuels dans le monde rural. Ä l'oppose des mondes urbains en mutation,

les Jacistes militent en faveur d'une conception irenique du labeur,

accompli sous le signe de la foi chretienne. Dans le rapport d'activite
de l'ete 1941, Laurette note, parmi les täches recommandees aux jeunes
filles: «Chaque jaciste a mis de l'ordre autour de sa maison et plante
des fleurs.» L'hygiene et l'ordre menager reviennent aux femmes, et les

chansons jacistes sont chargees de le rappeler en musique, ainsi dans «Les

petites menageres» :

«Nous sommes les menageres / Qui soignons bien nos maisons,
Pour en chasser les poussieres / Dans tous les coins nous passons.
Balayons et frottons, / Grattons, lavons, essuyons
Mes enfants la proprete / C'est la vie et la sante !»

Lors du Congres regional de la jeunesse catholique ä Sembrancher,
le 16 mai 1943, les «propagandistes» de la J.A.C. organisent diverses

activites dont un jeu intitule «Retour ä la terre» qui valorise le lien des

paysans a leur lieu. Des chants en commun ponctuent la journee: «Les

mains rüdes», «Sois fier, paysan !», «Quand je pense a mon village». De
nombreuses images rappellent les grandes orientations engagees par le

Marechal Petain, ä quelques kilometres du col. Les valeurs de la famille

paysanne, patriarcale, representent l'avenir contre le danger, dans les

villes, de masses ouvrieres politisees. Et c'est l'amitie entre les hommes

qui doit s'imposer ä l'esprit revendicateur de la lutte des classes. On
entonne ainsi un «Chant du retour»:

«Retourne en pleine ardeur, Jaciste, ä ton village
Retourne en pleine ardeur, Jaciste, ä ton labeur
C'est par tes deux mains et dans ton courage
Que la terre, enfin, retrouvera l'honneur.

Un souffle d'amitie renverse les barrieres ;

Un souffle d'amitie du maltre ä l'ouvrier.
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Tous les paysans vont s'aimer en freres

Dans les champs fleuris par notre J.A.C.»

Les Jacistes defendent une vision du travail inverse de celle proposee

par les mouvements ouvriers. L'ideologie patriotique, proche sur plu-
sieurs points de la Revolution nationale engagee par le Marechal Petain,

repond explicitement ä la hantise du communisme internationaliste. Le

9 decembre 1938, Laurette ecrit ä la «propagandist©) regionale le rapport
des activites jacistes des mois precedents:

«Nos cercles rehgieux nous ont fait reflechir aux theories commumstes et

racistes. lis nous ont mis en parallele la puissance de l'Eghse et celle des

marxistes. Nous avons pns comme resolution de ces cercles. 1) de mieux

nous documenter sur le communisme et le racisme et de savoir pourquoi
leurs attitudes sont nettement anti-chretiennes ; 2) de pner pour que notre

jeunesse locale ne se laisse pas entrainer par ces theories ; 3) de prendre une

attitude plus fierement chretienne lorsqu'on critique notre religion.»
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